JOE ET LE KILIMANDJARO
Cher Journal, aujourd’hui, j’ai pris le bateau pour le Kilimandjaro accompagné de mon amie Émilie et Mandji, un habitant d’un village Masaï près du Kilimandjaro. Étrangement, il s’y rendait aussi. Je fis le reste du chemin à dos d’âne. Nous nous y sommes dirigés en caravane. Je me sentais comme un vrai habitant du désert.
 Joe continua son chemin pendant plusieurs heures. Il put admirer le paysage et prendre au moins une centaine de photos. Quelques minutes plus tard, arrivé, il commença son ascension en tête. Émilie le suivait de derrière qui, elle-même, était suivie de Mandji. Joe installait avec précaution ses dégaines qui supporteraient leur poids durant une chute.
 
Soudain, Mandji glissa, il n’avait plus ses trois précieux appuis, qui lui permettrait de ne jamais tomber. Son corps se percuta contre la paroi rocheuse. Il était inconscient. Émilie le soutenait avec peine. Elle allait le lâcher! Joe, qui observait la scène, réussit, avec une force incroyable, probablement due à l’adrénaline, à les soulever jusqu’à une plateforme quelques mètres plus haut. 

[bookmark: _GoBack]Un peu plus tard, Joe et Émilie étaient assis à côté de Mandji. Tout à coup, Mandji se réveilla avec étonnement, il respirait comme si il venait de sortir d’un sommeil très profond.  Joe se rapprocha et commença à lui parler : « Heu, ça va? Lorsque je t’ai vu évanoui, je me suis tout de suite mis à nous tirer jusqu’ici. Tu m’en dois une mon gars. Mais je me demandais, comment t’as fait pour tomber. Étant donné que t’es le meilleur de ta tribu, j’aurais cru que tu connaissais la règle des trois points d’appuis, qui t’aurais permis de ne pas tomber. Tu sais, toujours avoir trois… ». Le Masaï le coupa, fâché: « OUI, JE SUIS LE MEILLEUR ET OUI JE CONNAIS CETTE RÈGLE! TU M’ÉNERVES AVEC TES QUESTIONS À LA FIN! LAISSE-MOI TRANQUILLE! ».. Joe, pris de peur, fit quelques pas vers Émilie : « Je ne sais pas ce qui lui a pris. Je lui ai seulement demandé comment il a fait pour tomber et s’il…» Émilie le coupa : « Mais c’est normal, il doit se sentir coupable et toi, tu ne fais que tourner le fer dans la plaie, même si c’est un peu extrême comme réaction…». Ils continuèrent des heures et des heures, ralentis par les multiples arrêts pour prévenir leur évanouissement. En fait, sans arrêt, nous en demandons trop à notre corps, qui finira par lâcher. 

Arrivés au sommet, Joe était fier de lui. Ils se félicitèrent, par contre, Mandji, lui, resta de son côté. Après avoir pris une autre centaine de photos, Joe chuchota à Émilie : «Tu ne le trouves pas un peu étrange, Mandji. On dirait que tout ce qu’il nous a raconté est faux. Il dit qu’il est le meilleur grimpeur de son clan mais il ne connait même pas la règle des trois points. En plus, c’est étonnant qu’il sache parler français, personne de son village ne parler notre langue. En plus la langue officielle de Tanzanie est l’anglais!». Émilie pensait de même, mais elle continua de lui dire que ça doit être dans sa nature. Lorsqu’ils se retournèrent pour redescendre, Mandji se rua sur Émilie et la poussa dans le vide. Joe sauta pour la rattraper. Couché sur le sol,  il la retenait maintenant de sa chute. 

Le mystérieux Masaï prit parole : «Je voulais vous dire, je ne m’appelle pas Mandji, mais Smith, Meyer Smith. Personne jusqu’à ce jour n’a encore atteint cette altitude du Kilimandjaro. J’ai mis le pied sur une terre inconnu et je veux être le seul et l’unique à l’avoir fait. Je me suis dit qu’avec l’aide d’autres alpinistes, je pourrais escalader plus haut, et j’ai eu raison.». Joe continua comme s’il connaissait déjà ce qu’il allait se passer : « Tu vas donc nous pousser en bas et prendre le titre du premier à avoir escaladé le Kilimandjaro à toi seul, c’est ça?». Smith lui répondit : « Exactement, tu vois juste cher Joe. Ha, et oui, je suis le « Meyer » de ma tribu.». Meyer se rapprocha et prit les jambes de Joe et les poussa vers le vide. Joe et Émilie le suppliaient mais Smith ne voulut rien entendre. Avant leur chute, Meyer Smith prit le sac de Joe et les laissa finir leur chute. Meyer planta le drapeau près du cratère Kibo, le cratère du Kilimandjaro et fit la descente seul. Depuis, Meyer Smith est le seul et unique escaladeur à avoir atteint le sommet du Kilimandjaro le 28 mars 1898.
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